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DUSA MEDI 30. SEPTEMBRE 1758. 


> De Londres le şs. bre. 
e 26. d’Août; jour fixé 
pour Audience, "le Lord 
Maire, les Echevins” & 
la Bourgeoifie de cette 
Ville allérént en Corps à 
Keñfington y, préfenter 
leur Addreffé au Rots Aïañt été intro- 
duits par le Comte de Holdernef], Sécre- 
taire d'Etat, ils féliciterent 8+ M. fur la 
prife de l’importante Fortereffe dé Lowis- 
bourg, fus la réduétion de P f/e-Royale & 
de celle de $t, Year, & fur le coup porté 
en cette occafion: à la Marine de France. 
Ils témoignerent énfuite à S. M. la hau- 
te idée qu'ils avoient d’une fi grande 
conquêtes laquelle, felon leurs) efperan: 
ces,” féroit- fuivie du recouvrément-de 
tous. les droits & domaines dela Cou- 
ronne en Amérique fi injuitement enva- 
his, de -l’extenfion du. Commerce des 
füjets.& de la sûreté de la Navigation. 
EG Roi leur répondit: ` 
s» Je: reçois cette humble: & fincere 


»'Adrefle. comme une nouvelle preu- 
»ve de- votre! conftante, affection: 
» Pour ma perfonne & pour mon Gou- 
„vernement. Je vous’en remercie avec 
» la même fincérités &j'efpere que P 
» invariable attachement.. de mon’ Peu- 
aple & lezèle ardent dont il eft äni- 
»mépour l’honneur de ma.Couronne,, 
» mé mettront. en état de pourluivre,: 
#» avecautant de Vigueur quede fucces, 
5s une guerre qui ne doit fon origine qu? 
,» à la defenfe néceffaire ‘de la Religion, 
» des Libertés & des poféfions inefti- 
s malles de nos Royaumes: La-Ville 
» de. Londres peut toujours compter fur. 
+, ma faveur, fur ma prote tion, & fur la 
> Continuation de mes foins, tant pour 
» étendre fon Commerce, .que pour faci- 
» liter fa Navigation. 
Le Lord Home mit àla: voile de Por 

tland avec toute fa Flotte le 31. du mois 
dernier, fafantiroute à l’Oxe/f; Et, com: 
me le vént..a continué. à lui. être favora- 
ble jufqu’au 3. de ce mois, on..s’attend 


me 


TES 
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d'apprendre bien-tôt la Nouvelle d’un 
nouveau, débarquement fur la Côte de 
France, La Frégate, le Parc-Epics fit 
voilé le même jour 3r. de Plémouth, 
aiant fous fon efcorte plufieurs bärimens 
chargés de Provifions & de rafraichiffe- 
mens pour la Flotte du Lord Anfon: iCe 
Seignéur, Peit point revenu ici, comme 
on l’a dit: Il continuë. fa croifière, &a 
réfolu de Ia continuer jufqu’a la fin de Ja 
campagne. i 
De Paris le 14, Septembre, 

Le Marquis de Brock, Colonel du Ré- 
giment de Bourbon, eft arrivé Le 13 de 
ce mois à onze heures & demie du foir: 
il'aapporté la nouvelle, que-le Duc d 
Aiguillon ayant rafemblé les Troupes 
qui fe troùvoient” à fa difpofition, avoit 
attaqué le Lundisr1. les Anolofs, au 
nombre de douze à' treize mille hom- 
mes, à l’Anfe de Caf, dans le moment 
qu'ils. fe rembirquoient; que malgré la 
fierté avec laquelle les Ennémis avoient 
d’abord foutenu cètte premiere attaque, 
ils avoient été enfoncés.taillés en pieces, 
& culbutés' dans la mer; que nos- Trou- 
pes s’étoient portées avec la plus grande 
intrépidité dans cette affaire, & même 
qu’elles avoient pourfuivi les Awgloss 
dans la mer, en y entrant jufqu’a la moi- 
tié du Corps; que les Anglois ont eu plus 
de trois mille hommes tués fur le riva- 
ge, fans compter ceux qui fe font noyés, 
foit dans les Bätimens de tranfport qui 
ont été coulés d fond, foit èn voulant fe 
fauver à la nâge; que le nombre des pri- 
fonniers; au moment du départ du Cou- 
rier, montoit à plus de cinq cents, parmi 
lefquels étoient beaucoup d'Officicrs, & 
de la plus grande diftinétion; que M. le 
Chevalier de Polignac & M. de la Tour 
d'Auvergne, ‘avoient été bleflés dange- 
reufement, ainfi que M. de Cucé, Cornet- 
te des Mofquetaires, qui etoit à l’aétion 
comme-Volontaire. 

Le Duc Aiguillon doit envoyer un 


Officier qui apportera tous les détails. 
Il paroît que la’ perte des Anglois eft de 
plus de quatre à cinq mille hommes. 


De Toulon le 29. Août. 

La Frégate du Roi la Chimere prend 
des vivres pour trois mois, & partira au 
premier beau tems pour Conffant'noples 
où elle tranfportera 30 jeunes Efclaves 
Turcs que nous avions ici, & dont. le 
Roi fait préfént au Grand Seigneur.: On 
leur fait des habits à la Turque très-pro- 
pres. On fignale prefque tous les jours 
deux Vaieaux de Guerre Anploss, qui 
donnent. la chalfe aux Bâtimens qui for- 
tent de ce Port, & qui croiftnt jufqu’à 
la hauteur de Marfeille, On affure tou- 
jours, pour la fin du mois prochain, un 
armement de nos fix plus gros Vaiffeaux 
de Guerre, 

De Bruxelles le 4. Septembre. 

Le 30. du mois dérnier, le Régiment 
de Hürcourts Dragons» ‘arriva ici de 
Liéges avec 150, Miliciens, qui venoient 
de Gelder; & le 31. ils continuèrent leur 
marche pour Lille. eL'Efcadrons de Sa- 
luces &celui de: Fleuri, Cavalerie, qui 
étoient ici depuis 6. à 7. femainés, parti- 
rént aufi avant-hier pour la Flandre.On 
prépare ds I ogemens pour lepaffage 
de 10: Bataillons de Troupes .Françoises, 
qui commenceront, à arriver le 12, de ce 
mois: Ils viénnent de la Meufé & de 
Cologne, pour fe rendre en partie dans 
l'intérieur de la France, &.le refte fur 
les Côtes de l’Océén, menacées d’une 
nouvelle invafion de la part dts 4ngloss. 

De Francfort le 16. Septembre: 

Les Armées Françoise X Hannovrien- 
ne occupent toûjours à peu près la mê- 
me pofition; les Troupes de la premiére 
garniffent la rive gauche de la Lippe» & 
lés autres garniffent de leur côté la Dro- 
ite de cette Riviere.» Cependant les 
Saxons campent à Unna, "on leur a en- 
voyé 122 Efcadrons de Troupes Françof- 
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sess &wlon croit, que toutesces Trou- 
pes joindront inceHamment le Prince de 
Soubise. - 
Pluficurs nouvelles annoncent uhe af- 
faire allez vive, qui doit s’étre paffée du 
côté de Bennevaller &  Tallirkor entre 
les Troupes Suedóifes & Prufflenres. Sui- 
vant ces nouvelles les Syedois, qui avo- 
ient été furpris,ont d'abord perdu environ 
506. hoïnmes; mais s'étant formés enfui- 
te, ils ont à leur tour marché aux Pras- 
fiens la Bayonette, au bout du fufl; ils 
les ont enfoncés, :& leur ont tué enyi- 


ron mille hommes, & fait à peu près au- : 


tant de prifonniers. Quoique cette nou- 
velle. foit parvenué de plufeurs endroits 
differens, on ne peut cependant encore 
en garantir l’authenticité, 

Il a paffé dernierement par cette ville 
200. ‘Recruës qui alloient joindre les 
Troupes auxiliaires du Duc de Wur- 
temberg. 

Du Camp de Northeim le 14. 7bre, 

Depuis quelque têms Armée’ de M, 
le Prince de Soubise n’a fait d’autres 
mouvémens que ceux, qui ont eté necef- 
faires, pour fe mettre à portéedé mar- 
cher du côté de PArmée du Bas-Rhin. 
La Gendarmerie a été portée jufqu’à 
Warburgs pour y joindre le Corps de 
Troupés, qui y toit déja, & prefque 
toute l’Armée selt trouvée’ afflémblée 
entre la. Fw/4 &la Dymel. M, le Mar- 
quis Dumefnsl s’eft avancé avc un gros 
Détachement & duicanon jufqu’aux por- 
tes de Lipfradt, & les Troupes légeres 
ont, communiqué avec celles de l'Armée 
du Bas-Rhin.. M. le Prince dé Soubise 
Selt porté lui même dans les premiers 
jours de ce mois à Warburg, après avoir 
vifité les differens camps , .qu’occupo- 
ient fes Troupes, & a été reconnoitre le 
Pays qui eft en avant de Warburgs jus- 
ques vèrs la riviere d’ Aim & Paderborn. 
Il eft à croire que ce font les mouve- 
mens, qu’il a fait faire à fes Troupes vèrs 


la, Dymel, VAIm & la Lippe, quiont en< 
gagé M. le Prince Ferdinand à faire un 
détachement d’énviron 10000. hommes 
de fon Armée pour le porter fur la haute 
Lippe près de Lipfadi, ce qu'il a fait 
dès le premier Septembre; mais pour 
opérer une Diverfion plus confidtrable. 
M. le Prince de Soubise pendant fon {tjo- 
ur à Warburg, où il a été à portée de 
concertèr fes opérations avec M. le Ma- 
réchal . de Confades, a fait toutes fes dif 
pofitions, pour faire marcher prompte- 
ment l’Armée par la Droite & pour la 
plus grande partie de fes forces dans ‘le 
Pays de Hannowre, {es Troupes ont, paf- 
sé la Vera fur deux Colonnes, l’une par 
Vitrenbaufens & compofée d'un Corps 
detaché auxordtes de M. le Marquis de 
Cafiries, & l’autre par Munden, compo- 
fée du Gros de l’Armée. 

À la vuë de nos Troupes, la Garnifon 
que les Ennemis avoient laie à Gotin- 
gen, S’eft repliée. fur le Corps dé M. le 
Prince d’Isembourg, qui de fon côté sef 
replié de Mobringen, où.il étoit depuis 
quelque terms, fur form ancien camp d? 
Eimbeck. 

L'Armée eft arrivée ici le 11. après 
avoir marché 4. jours de fuite, & le corps 
détaché auxordres de M: le Marquiside 
Cafiries seft porté à une lieué en avant 
fur le chemin d’ Eimbeck, ayant les Trou- 
pes legeres devant lui; fur quoi M. le 
Prince d’ Ifenbourg' eft decampé.tout de 
fuite pour fe retirer vèrs le /Jeser Il n'y 
a eu pendant toute la marche & la retrai- 
te de M. le Prince d’/fenbourg,que quel- 
ques Efcarmouchés éntre les Troupes de 
Fijcher & les Chaffeurs des Ennemis. 

L’Entrée dés Troup-s dù Roi dans 
cette partie de l’Eleftorat de Hannozre 
les met en poffeffion d’une partie du Du- 
ché de Calenberg & de la Principauté de 
Grubenhagen» qui en font deux parties 
cenfidérables. 
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M. le Prince de Soubise a laiffé dans 
la Heffé & (ur la Vera un. Corps capable 
de s'oppofr aux entrepriles des Enne- 
mis, ou au moins de donner le têms, 
de $ y porter en force, “M. le Prince d’ 
Tenboung selt retré fous Hamelen. 

De Hamb urg le 8.Septembre. 

La deftination de l’Armée Danoise 
eft encore un myftére. Tranquille dans 
fes. Quartiers de cantonnement, on ne 
lui voit faire aucune démarche fur laquel- 
le on puiffe former quelque conjeéture. 
Toutes les lettres de Coppenbague afsu~ 
rent neanmoins que la Cour eft refolué 
de tirer de la. Normege de nouvelles 
Troupes, pour les envoyer dans le Du- 
ché de Holftein; ce qui donne lieu de 
préfumer que le changement des affaires 
pourroit bien occafionner quelque alté- 
ration dans le fyftéme de cette Cour. 
On écrit de Pomeranie, qu’il y regnoit 
une grande mefintelligence entre les OF 
ficiers des Troupes. S#édoises, & que le 


Lord Hamiltons Commandant en Chef 
de l’Armée, en avoit fait arrêter 2. des 
principaux, lefquels avoient été conduits 
à Stralsund, où ils devoient refter jufqu’ 
à la réception des ordres du Roi. On les 


accufe d'être la caufe de la lenteur des 
opérations de la Campagne, & de n’avoir 
pas rempli dignement leur devoir en 
plufieurs occafions. Il paroit que le fié- 
ge de Stettin ek une ‘chofe décidée, du 
moins les Troupes, repartits dans le 
Duché de Mecklenbourg & autres déta- 
chemens, ont reçu ordre de.s’avancer en 
force dansiles Etats du Roi de Prufe. 
D? Altena le 22; Septembre. 

Des: lettres de Ratisbone marquent» 
que le Procès du'Ban contre le Roi de 
Pruffè en qualité d’Eleéteur de Brande- 
bourg eft fur le point d’être terminés.& 
quede fifcus de la Cour Impériale ait for- 
mé & remis lë 22. du mois pañé au 
Confeil'ée l’Empire l'accufätion au Ban 


contre plufieurs Princes & autres Mem- 
bres de l’impire, favoir le Roi d’Angle. 
terre en qualité d’Eleéteur de Hannovre, 
les deux Princes Royaux de Prufe Hen- 
ris & Ferdinand, le Margraf Charles de 
Schwedt, ‘le Landgraf de Hiffe-Caffél, le 
Prince hereditaire de Br#nswick le Prince 
de Bemern, lé Prince Ferdinan: de 
Brunswick, le Prince Frederic Eugene 
de Wurtemberg frere du Duc regnant, le 
Prince Maurice d’Anbalt-Dellau,le Prince 
Adolphe d'Anbalt-Deffau, le Comte de 
Dobna & le Comte de Neuwied. 
De Vienne le 23. Septembre. 

On apprend de Perfarlles, que le Duc 
d’Aiguillon a depêché à la Cour le 11. de 
ce mois pour lui porter la nouvelle que 
les Angliis avoient été attaqués” près de 
S. Malo; lorsqu'ils étoient fur le point 
de fe rembarquer; qu’ils avoient eu 3000 
hommes tués, qu’on leur ävoit fait 500. 
prifonniers, parmi lesquels il fe trouvoit 
des Officiers de grande diftinétion, .& 
qu’il avoit peri beaucoup dé monde qui 
vouloit fe {auver: à la nage, où gagner 
dans des Barques les vailleaux Anglors. 

De Varsovie le. 30. Septembre. 

Le Prince Wotkońfki Envoyé Extra- 

rdinaire : & , Plenipotenciaire de 
S. M.. J. de Ruffe auprès du Roi notre 
très-gracieux Maitre & de la Républi- 
que, eft parti dići le 27. de ce mois {e- 
lon les ordres, qu'il a reçus de fa Cour, 
pour fe rendre comme Général Major à 
l’Armée Ruffe. Jlarrive journellement 
grand nombre de Seigneurs & Nonces 
pour la Diette, dont l'ouverture fe fera 
après demain. Selon les dernieres Let- 
tres du 24. de ce mois, le Quarticr-Géné- 
ral de l'Armée Raffe étoit à Piritzscelyi 
de Armée Swedoise le 11. à Breñtxlau: 
ce qui fait conjeéturer, que ces deux 
Armées fe joindront, ou du moins elles 
agiront de concert. 


N°. LXXVIII. 
SUPPLEMENT 414 GAZETTE ps VARSOVIE 
pu 30. Septembre 1758. 


| Suite g JOURNAL de Armée combinée de P Empire depuis le 14. jufqwau 17. 
Septembre. Du Quartier- Général à Strupen. 

Loy a eu le 14. de ce mois aucun changement à le pofition de l’Ar- 

mée. Cependant Mgr. le Prince de Deux- Ponts ayant reconnu de 

près le Camp que le Roi de Pr4ffé a occupé au dela de P Z/be, S. 

A. S. atrouvé que le pont, que l’on avoit jetté fur cette Riviere à 

Pirna, devenoit inutile, & «n conféquence Elle a ordonné de le 

transporter à Raaden, ce qui a ére executé le lendemain 15: On 

a en même têms detaché du Camp un Bataillon de Troups Bavaroi- 

fès 10. Compagnies de Grenadiers, & quelques Croates & Houffars 

avec du Canon pour la fureté de ce pont ainfi que de celui qui eft à HWeblen ; ces 

Troupes font aux ordres de M. de bibo Colonel du Régiment de Sincere, & pour 

couvrir d'autant mieux ces deux Ponts, il a d’ailleurs été ordonné d'élever différens 
petits ouvrages. 

Le 10, Mgr. le Prince de Detx-Ponfs fe rendit à Wehlen avec les Généraux 
de Serlelloni & de Hadaick t où il y eut une nouvelle conférence avec le Feld- 
Maréchal Comte d- Daur.. On s iperçut le même jour, que le Corps aux ordres 
du Prince Henri avoit eu un renfort, & l’on remarqua fur les deux ailes dece Corps 
trois lignes: au licu ge deux, qui y étoient auparavant. ERR 

Le 17- M. de Haddick, après avoir éu de S. A. S., les ordres & les inftru- 
tions nécelfaires, fè mit en mouvement avec les Troupes à fes ordres, marchant par 
Erppliadt & Betelslorff a G:b.bel le Camp de Gush bel, que ce Général venoit de 
quitter,fut occupé dès le matin même par la Referve aux ordres du Lieutenant-Géné- 
néral de Maquire, ce qui ‘occafonna auffi quelques legers changemens dans le Camp. 

Le Colonel de 7orrock a changé de pofition en delà de l’ Elbe 3 il a marché 
de Liebenthall fur Mublsdorff, il a mis une garde au pont de pierre, de Koptiz, &il 
a tiré un cordon depuis. l’ Zlbe jusqu’à. Lohmen, tant pour couvrir d'autant fmieux nos 
Ponts « que pour aflurer la communication avec les poft.s de l’Armée du Feld- 
Marèchal Comte. de Daun. Au refte on continué à travailler à la réparation des 
ouvrages de jonnenftein & Pirna. 

Les Généraux de Luxin/ky & de Ried font toujours dans la même pofition 
avec les poftes avancés, Pun àla.Briqueterie en avant dé Paile droite de l’Armée, 
& l’autre à Buckersmwalde. 

Tout eft d’ailleurs afféz tranquile du côté des Ennemis dans leur Camp de 
Maxen wde Gummig, ils n’ont fait que quelques Détachemens de Cavallerie &de 
Houffars vèrs Moffen & Grillenburg, pour nous inquieter dans nos-fourrages &dans 
nos transports;, {ur quoi M, de Hi idıck toûjours attentif à leurs moindres mouve- 
mens a renforcé fur le champ le Colonel de Comaroni, qui maintenant «ft à Frey- 
bers, & a detaché divers petits partis » pour donner la chafle aux Ennemis, & les 
tefferrer dans leurs courfes de ces côtés-là. 


Suite du JOURNAL du Siege d'Olmutz. 
Le 8. on travailla à dépiver les ponts & les Ruës de la Ville, & à vifiter & 
réparer Les anciennes. tours des faufles brayes, pour pouvoir en tirer des arquebufes. 
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On avoit la veilletrafporté de mifernitz dans la place fous les yeux des En- 
nemis 40. Tonneaux de Bierre, qu’ils avoient fait brafler , & qui leur avoient été 


` enlevés par nos Houffars. L’Abbé du Monaftere de Hrâdifth fut d'ailleurs taxé par 


les Ennemis à une fomme de 30. mille Ducats. 

Le 9. on commanda 500. Travailleurs de` la Ville fous la diréétion de M. de 
Winter Lieuténanñt-Ingenieur,pour combler les chemins creux & les foités,qui étoient 
devant Le front {ur tout du côté dés çarrieres. Ce jour la les Ennemis brulerent 
Trfchitz, parcequ’on y avoit ouvert des Greniers & des caves, où ils avoient mis 
le fcellé. 

Le 10. le Comte de Sinzendorff Capitaine du Cercle, fit eftimer par des con 
noiffeurs les maifons, que Pon devoit encore abbatre. M. de Grunberg, Capitaine- 
Ingenieur fe trouvant à Paffemblée, que l’on tint à cit effct. Les Ennemis au nom- 
bre de 400.-hommes de Cavallerie fe porterent le même jour pour la premiere fois 
de Krenan , fur la montagne nomince Taffel Berg 3 ils obligerent nos petits poftes 
de s’en retirer, ils tâcherent de s’inftruire de PEtat de la place, & après avoir tira- 
allé pendant quelque tems, ils retournerent en bon ordre à leur Camp. - Le rr. les 
Ennemis abandonnerent leur Camp de Spernhau, & marcherent avec leur Artillerie 
für Neuftadt. Le 12. de grand matin un Corps de leurs Troupes compofé de 600, 
Fantañins & de 800. Chevaux, prit pofte de la montagne au pied de Heiligenberg. 
Ces Troupes efcarmoucherent jusques vèrs midi avec nos Croates & nos Houflars 
fans perte confidérable de part ni d autre. Les Croatis, qui étoient dans le. Mona- 
ftere de Hradifch, efcalederent vèrs minuit une Redoute, que les Ennemis avoient 
établie à Komauths ils leur tuerent quelque monde, chafferent le refte, & firent 13. 
prifonniers. Le Commandant de la Place donna oréré à la ville de mettre à chaque 


‘porte un homme fur, & qui connut les Habitans du plat pays , pour Jes conduire 


au marché avec leurs denrées, & les reconduire hors de la place dès qu'ils les auro- 
tent venduës. 

Le 13. il donna ordre qu’en cas d'allarme perfonne ne montât par curiofité [ur 
les Tours, fur les Bâtimens elevés, ou fur les ouvrages, à peine de faire feu fur ceux, 
qui s’y trouveroient , voulant que chacun fe bornât à ce qui feroit de fon emploi 
ou de fa proft fion.. 

Le 14. au matin on acheva de démolir, & l’on rafa entiérement -ce qui reftoit 
de PEglife de Marte- Hulf, qu'on avoit fait fauter la veille’ à 8. heures du foir, Les 
Ennemis fe tinrent cependant tranquiles dans leur Camp, & l’on apprit, qu’ils travail- 
loient avec beaucoup de diligence dans les Hles voifines à des ‘Hafcines o & à des 
Gabions. 

Le 15. ils firent marcher. de l’Infanterie, de [a Cavallerie , & des Houffars à 
un Detachement de so. Croates, qui étoient à Rebfchein aux ordres d’un Lieutenants 
mais ce Détach ment fe retira à toms & à leur vuë malgré leur fupétiorité. ‘Les 
Généraux Pruffiens, accompagnés d’Ingenieurs, que l’on vit diftin&em nt deffiner, 
& efcortés d’une Troupe confidérable, reconnurent. la place à goo. Toiles: on, tira 
fur eux, le troifieme coup de Canon tua un de leur Houfars & fon Cheval, & enfin 
nôtre Artillerie für fi bien fervie, qu’elle Les obligea bientôt d'abandonner la Hauteur, 
où ils étoitnt, & de feretirer derriere le Tafel Berg. Ils regasnerent enfuite en 
bon ardre le Camp, emmenant avec eux leurs morts & leurs bleflés. Deux de nos 
Dragons, quis'étoient trop avancés, & dont les Chevaux s’abbatirent furent faits 
prionviers, & un Caporal de Kewhl fut legerement blefles.  Pirkowitz fut bruf é ce 
jour là. 
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